
BÃ©larus: interview dâ??Eva Neklyaeva, fille de prisonnier politique

Description

Vladimir Neklyaev, candidat Ã  lâ??Ã©lection prÃ©sidentielle de 2010 au BÃ©larus, est 
assignÃ© Ã  rÃ©sidence depuis sa sortie des geÃ´les du KGB le 29 janvier dernier. Toute 
communication avec lâ??extÃ©rieur lui est interdite. Sa fille Eva, en exil Ã  Helsinki, tÃ©moigne.

Propos recueillis le 3 mars 2011 et traduits du russe par AnaÃ¯s
Marin*

VladimirÂ Neklyaev aprÃ¨s son tabassage le 19 dÃ©cembre 2010Image not found or type unknown

AnaÃ¯s MarinÂ : Dans quelles circonstances votre famille a-t-elle Ã©migrÃ© en FinlandeÂ ?

Eva NeklyaevaÂ : Câ??Ã©tait il y a plus de dix ans. Ã? lâ??Ã©poque, mon pÃ¨re prÃ©sidait
lâ??Union des Ã?crivains BÃ©larussiens. Câ??est Ã  ce titre quâ??il a commencÃ© Ã  critiquer la
politique dâ??Aliaksandr Loukachenka de Â«Â destructionÂ Â» de la langue bÃ©larussienne. Le
rÃ©gime cherchait Ã  faire disparaÃ®tre la langue du paysage public en la supprimant des
programmes scolaires et en rÃ©imposant le russe[1]. Mon pÃ¨re est devenu politiquement gÃªnant
lorsquâ??il a joint sa voix Ã  celle des opposants qui affirmaient que le mandat prÃ©sidentiel de
Loukachenka avait expirÃ© puisque sa prolongation, entÃ©rinÃ©e par un rÃ©fÃ©rendum
constitutionnel illÃ©gal, lâ??Ã©tait tout autant.

Le climat devenait mortellement dangereux pour les opposants, donc en juin 1999 mon pÃ¨re a
prÃ©fÃ©rÃ© sâ??exiler â??dâ??abord en Pologne, puis en Finlande, Ã  lâ??invitation du Pen Club. Le
reste de la famille lâ??a rejoint Ã  Helsinki peu aprÃ¨s, car au BÃ©larus on se sentait menacÃ©s, on
essayait de nous utiliser dans une campagne de diffamation contre lui. Les mÃ©dias officiels
relayaient la propagande selon laquelle mon pÃ¨re Ã©tait fou et parti se faire soigner dans un hÃ´pital
psychiatrique en Finlande. Le scandale a fini par retomber et en 2003 il est retournÃ© Ã  Minsk. Moi je
suis restÃ©eÂ : jâ??avais commencÃ© des Ã©tudes, obtenu lâ??asile politique, appris la langue â??
maintenant ma vie est ici.

Avez-vous eu des nouvelles de votre pÃ¨re depuis qu’il a Ã©tÃ© remis en libertÃ© 
conditionnelleÂ ?

La rÃ©sidence surveillÃ©e, câ??est de la prison Ã  domicileÂ : mon pÃ¨re a interdiction de
communiquer avec qui que ce soit hormis sa femme, Olga, et son avocat. Câ??est par eux que jâ??ai
des nouvelles, car lui-mÃªme ne peut utiliser ni le tÃ©lÃ©phone ni Internet. Il nâ??a pas le droit de
sortir ni de recevoir de visite â??pas mÃªme celle du mÃ©decinÂ ! Deux baby-sitters sont prÃ©sents
vingt-quatre heures sur vingt-quatre dans lâ??appartement pour sâ??en assurer. Il y a eu un esclandre
Ã  leur sujet il y a quelques jours. La presse dâ??opposition en a parlÃ©, donc ce nâ??est plus un
secret. Mon pÃ¨re Ã©tait convoquÃ© pour un nouvel interrogatoire, Olga sâ??apprÃªtait Ã 
lâ??accompagner bien sÃ»r â??depuis ce qui sâ??est passÃ© le soir de lâ??Ã©lection[2], elle ne veut
plus le laisser seul. Quand lâ??escorte policiÃ¨re est arrivÃ©e, ordre a Ã©tÃ© donnÃ© Ã  lâ??un des
gardes de rester dans lâ??appartement en leur absence. Mon pÃ¨re a refusÃ©, il sâ??est emportÃ©,
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sa tension est montÃ©e et Ã§a aurait pu tourner mal â??il a le cÅ?ur fragile. Du coup ils ont appelÃ©
les urgences, et pour la premiÃ¨re fois un mÃ©decin a pu lâ??examiner. Il lui a prescrit des
mÃ©dicaments et le repos, donc lâ??audience a Ã©tÃ© reportÃ©e.

Ales Mikhalevitch, un autre candidat, a dÃ©clarÃ© avoir Ã©tÃ© torturÃ© pendant son sÃ©jour 
Ã  la maison dâ??arrÃªt du KGB. Pendant les cinq semaines quâ??il y a passÃ©es, votre pÃ¨re 
a-t-il aussi subi de mauvais traitementsÂ ?

Je ne peux pas vous rÃ©pondre car on pourrait nous reprocher de violer le rÃ©gime du silence auquel
mon pÃ¨re est astreint. Cela dit je peux vous donner mon opinion personnelleÂ : priver de soins
mÃ©dicaux une personne de cet Ã¢ge qui a subi un traumatisme crÃ¢nien, câ??est une forme de
maltraitance selon moi.

Votre pÃ¨re a-t-il portÃ© plainteÂ ?

Bien sÃ»r. Pour coups et blessures dâ??abord, mais le procureur refuse de dire Ã  son avocat si
lâ??action intentÃ©e est recevable ou non. Ensuite, une plainte a Ã©tÃ© dÃ©posÃ©e pour
enlÃ¨vement, contre X, car aprÃ¨s tout on ignore tout des types qui lâ??ont tirÃ© de son lit
dâ??hÃ´pital la nuit du 19 au 20 dÃ©cembre. Mais tout cela est futile, car si un juge donne raison Ã 
un plaignant, il admet le tort des autoritÃ©s â??et Ã§a, Ã§a rend le rÃ©gime si nerveux quâ??aucun
fonctionnaire ne sâ??y risquerait.

Les policiers et les agents du KGB nâ??ont peur de rienÂ : sâ??ils commettent des violences, on leur
augmente leur prime, jamais on ne leur reprochera des bavuresÂ ! Prenez le cas de ce couple qui
allait chercher sa fille Ã  la gare de Minsk le soir du 19 dÃ©cembre. Ces gens nâ??ont pas pris part Ã 
la manifestation, mais ils ont Ã©tÃ© arrÃªtÃ©s, verbalisÃ©s, et le mari a Ã©copÃ© de 10 jours de
prison. Sa femme a rÃ©uni toutes les preuves de leur innocence, jusquâ??aux tickets de mÃ©tro
prouvant quâ??ils nâ??Ã©taient pas sur les lieux des Â«Â Ã©meutesÂ Â» ce soir-lÃ Â ! Elle demande
des dommages et intÃ©rÃªts, en compensation des retenues de salaire pour les jours oÃ¹ son mari
nâ??est pas allÃ© au travail. Et puis quoiÂ ? Le dÃ©lai dâ??examen de la demande en rÃ©paration a
expirÃ© sans quâ??elle nâ??ait eu de rÃ©ponse de la justice. Affaire classÃ©e.

Depuis NoÃ«l, vous avez essayÃ© de sensibiliser les dirigeants europÃ©ens Ã  la cause des 
prisonniers politiques bÃ©larussiens. Avez-vous le sentiment dâ??avoir Ã©tÃ© entendueÂ ?

Dâ??un certain cÃ´tÃ©, oui. Rien quâ??en janvier, jâ??ai tÃ©moignÃ© Ã  des auditions
parlementaires dans plusieurs pays, rencontrÃ© sept ministres des Affaires Ã©trangÃ¨res europÃ©ens
et mÃªme Catherine Ashton. Bien sÃ»r, ce nâ??est pas moi qui vais faire changer les choses. Mais
câ??est important dâ??essayer, car pour ces gens-lÃ , des prisonniers politiques, câ??est abstrait, et
le BÃ©larus, câ??est loin. Alors que lorsque nous leur rendons visite, nous sommes toute une
dÃ©lÃ©gation de reprÃ©sentants â??de familles, de partis, de mÃ©dias dâ??opposition, de
dÃ©fenseurs des droits de lâ??hommeâ?? qui leur parlons de gens bien rÃ©els, et qui souffrent.

Dâ??un autre cÃ´tÃ©, je suis en colÃ¨re, car ils sont si longs Ã  la dÃ©tenteÂ ! Quand je vois ce qui se
passe en Egypte ou en Libye, je me dis que le monde dâ??aujourdâ??hui nâ??est pas apte Ã  faire
face Ã  ces drames humanitaires. Les pays dÃ©mocratiques se sont mis dans une situation oÃ¹ ils
sont rÃ©duits Ã  lâ??impuissanceÂ : ils nâ??ont plus les moyens dâ??agir, ils ne savent que
tergiverser. Toute cette bureaucratie internationale rend la prise de dÃ©cision impossible. Câ??est
surtout vrai de lâ??Europe des 27Â : aprÃ¨s tout, ce sont eux qui se lient les mains avec cette rÃ¨gle
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du vote Ã  lâ??unanimitÃ©.

Vous avez rÃ©clamÃ© Ã  lâ??UE des sanctions fermes contre le rÃ©gime de Loukachenka[3]

. Selon vous, quelles mesures pourraient faire plier le rÃ©gime et sauver votre pÃ¨reÂ ?Â 

Il nâ??y a pas de remÃ¨de miracle, pas de bouton qui fasse sâ??ouvrir les portes des prisons, pas un
levier unique qui permette dâ??influencer ce rÃ©gime, car la situation est complexe. Cela dit, elle
nâ??est pas nouvelleÂ : en 2006, aprÃ¨s les derniÃ¨res Ã©lections prÃ©sidentielles, câ??Ã©tait le
mÃªme scÃ©nario â??violences, rÃ©pression, et emprisonnement des opposants. Ã? lâ??Ã©poque,
Aliaksandr Kazouline avait Ã©copÃ© de cinq ans fermes, mais il a Ã©tÃ© libÃ©rÃ© au bout de deux
ans et demiâ?¦ quand les Ã?tats-Unis ont adoptÃ© des sanctions Ã©conomiques. Ã? partir de lÃ , Ã§a
coÃ»tait trop cher Ã  Loukachenka de garder Kazouline sous les verrous. Pourquoi ne pas
sâ??inspirer de cette expÃ©rienceÂ ? Aujourdâ??hui, comme le BÃ©larus est en pleine rÃ©cession,
des sanctions sÃ©vÃ¨res pourraient contraindre le rÃ©gime Ã  cÃ©der. Mais seule une pression
continue venant de plusieurs cÃ´tÃ©s Ã  la fois pourrait dÃ©bloquer la situation. Selon moi il faut des
sanctions politiques, Ã©conomiques, une condamnation dans les mÃ©diasâ?¦ et si boycotter la coupe
du monde de hockey sur glace [dont lâ??organisation revient au BÃ©larus en 2014] peut ajouter du
lest, je suis pour.

Certains experts estiment que lâ??opposition bÃ©larussienne a pÃ©chÃ© par excÃ¨s 
dâ??optimisme et manque dâ??organisation[4]. Que leur rÃ©pondez-vousÂ ?

Certes, ils ont sÃ»rement Ã©tÃ© naÃ¯fs. Mais personne ne pouvait sâ??attendre Ã  ce que tout
dÃ©gÃ©nÃ¨re dans une telle violence le 19 dÃ©cembre, vu que le rÃ©gime avait envoyÃ© des signes
de libÃ©ralisation â??les Occidentaux Ã©taient les premiers Ã  leur accorder crÃ©dit. Donc je ne
laisserai personne rejeter la faute sur lâ??oppositionÂ ! Le soir de la manifestation, il Ã©tait prÃ©vu
que les services dâ??ordre des diffÃ©rents QG de campagne se coordonnent pour empÃªcher des
dÃ©bordements. Mais chez nous, pas de Â«Â Twitter revolutionÂ Â» comme au CaireÂ : peu avant
20h, toutes les communications par tÃ©lÃ©phone portable sur la place dâ??Octobre ont Ã©tÃ©
brouillÃ©es.

Il faut bien comprendre quâ??au BÃ©larus, câ??est le rÃ¨gne de lâ??arbitraire. Ã?a me rappelle un
film sur lâ??Allemagne nazieÂ : une femme marche dans la rue avec ses cabas, un homme en
uniforme lâ??observe de travers, sort son arme et lâ??abat de sang froid. PourquoiÂ ? Parce quâ??il 
peutÂ le faire. LÃ -bas câ??est pareilÂ : tu peux marcher tranquillement dans la rue et te faire arrÃªter,
car ilsÂ peuventÂ te coffrer. Cela signifie-t-il quâ??il faille rester chez soi et se taireÂ ? Non, car de
toutes faÃ§ons ils viendront te chercher chez toi sâ??il le faut. Une dictature peut tout se permettre.

Quels sont alors vos moyens de lutterÂ ?

Je fais ce que je peux dâ??oÃ¹ je suis. Jâ??ai hÃ©sitÃ© Ã  me rendre sur place, mais câ??est trop
dangereuxÂ : pour sÃ»r, ils mâ??arrÃªteront. Pas besoin de commettre une infraction â??lÃ -bas, on
met de la drogue dans tes poches ou tes bagages, et on tâ??arrÃªte, point barre. Ou ils me
confisqueront mon passeport. Comme le BÃ©larus ne reconnaÃ®t pas la double nationalitÃ©, je
nâ??ai pas le droit dâ??y entrer avec mon passeport finlandais. Or si jâ??utilise mon passeport
bÃ©larussien, je suis Ã  leur merci. Les opposants exilÃ©s sont devant le mÃªme dilemme.

Du coup on privilÃ©gie les actions de solidaritÃ© Ã  distance. On interpelle les gouvernements, on fait
circuler des pÃ©titions, on parle aux mÃ©dias. Le comitÃ© de soutien Â«Â Free NeklyaevÂ Â» a
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demandÃ© au ministre finlandais de la Justice dâ??aider financiÃ¨rement les avocats qui ont Ã©tÃ©
exclus du Barreau de Minsk pour avoir dÃ©fendu des participants Ã  la manifestation â??quatre sont
dÃ©jÃ  dans ce cas, dont lâ??avocat dâ??AndreÃ¯ Sannikov. On essaie de se coordonner dâ??un
pays Ã  lâ??autre, par exemple avec la plateforme Â«Â Free Belarus nowÂ !Â Â» â??vous pouvez
signer la pÃ©tition. On a envoyÃ© des lettres dâ??intention au ComitÃ© des Droits de lâ??homme de
lâ??ONU, maintenant on rÃ©unit les preuves. Et bien sÃ»r, on travaille beaucoup avec les mÃ©dias,
les ONG, Amnesty International, etc. Mais quoi que lâ??on fasse, câ??est dur de faire pÃ©nÃ©trer
lâ??information au BÃ©larusÂ : le rÃ©gime sait trÃ¨s bien comment la contrÃ´ler et empÃªcher le
citoyen lambda dâ??Ãªtre au courant de la rÃ©alitÃ©. Dâ??oÃ¹ lâ??importance de continuer Ã  faire
du bruit.

NotesÂ :
[1] Cette politique a Ã©tÃ© qualifiÃ©e de gÃ©nocide culturel par ses opposants. V.Neklyaev, Ã©crit
en bÃ©larussien depuis 1978 et il a fait campagne principalement dans cette langue.
[2] Ce soir lÃ , passÃ© Ã  tabac avant dâ??avoir pu rejoindre le cortÃ¨ge des manifestants rÃ©unis sur
la place dâ??Octobre pour dÃ©noncer les rÃ©sultats du scrutin, V.Neklyaev a Ã©tÃ© emmenÃ©
inconscient Ã  lâ??hÃ´pital vers 20h. Avant lâ??aube, alors que seule son Ã©pouse le veillait, il a
Ã©tÃ© kidnappÃ© par une demi-douzaine dâ??hommes masquÃ©s.
[3] Suite au placement de V.Neklyaev et Irina Khalip (journaliste et Ã©pouse dâ??un autre candidat
dâ??opposition, AndreÃ¯ Sannikov) en rÃ©sidence surveillÃ©e, Eva Neklyaeva et Irina Bogdanova (la
sÅ?ur dâ??A.Sannikov) ont publiÃ© une dÃ©claration demandant aux ministres des Affaires
Ã©trangÃ¨res de lâ??UE de ne pas se laisser amadouer par la manÅ?uvre et dâ??adopter des
sanctions sÃ©vÃ¨res Ã  lâ??encontre du rÃ©gime. Le texte, diffusÃ© le 30 janvier, peut Ãªtre lu sur
http://yhrmsweden.wordpress.com/.
[4] Câ??est le point de vue avancÃ© par Dzianis Melyantsou du Belarusian Institute for Strategic
Studies. Cf. Â«Square 2010: scenario and preliminary resultsÂ»,Â BISS AnalysesÂ #1, 17 janvier
2011, www.belinstitute.eu.

* AnaÃ¯s MARIN est chercheur au Finnish Institute of International Affairs (www.fiia.fi), Helsinki.

Source photo:Â V.Â Neklyaev aprÃ¨s son tabassage le 19 dÃ©cembre 2010. Photo: Â©Â Olga
Neklyaeva.
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